
Prédication du 12 avril 2015 -  Ouverture de l’exposition Blancs  de Pâques 

                                             « Un Nom de Lumière » 

Textes bibliques :  Esaïe 43, 1 à 3  et 62    -    Luc 10, 19 à 21   -    Apocalypse 2, 17 
 
Quels mots choisir pour dire l’ espérance de Pâques qui nous effleure, nous traverse, et nous porte ? 
Quels mots peuvent nous aider à nous laisser habiter jusqu’au fond du cœur d’une espérance plus 
forte que la mort  avec ses affres d’angoisse et ses cortèges de deuils ?  
 
Les Evangiles, eux, nous racontent le petit matin de Pâques et les apparitions du Christ à ses 
disciples d’une manière qui tout à la fois dévoile la résurrection et qui en même temps laisse plâner 
un certain mystère. On ne sait rien du comment, on reste sans preuve… ! Et pour témoigner de leur 
foi en la résurrection, les premiers chrétiens ont utilisé des images : une maison avec de nombreuses 
pièces, un corps spirituel, un repas de noces, une ville chatoyante de pierres précieuses, … 
 
Les tableaux de Jeanne-Marie Waldvogel-Koch, par leur jeu de symboles, de lumière, de couleurs, 
nous donnent à voir cette espérance d’une manière nouvelle et très suggestive …  
Ainsi ce tableau blanc, qui joue avec les lumières et nous laisse entrevoir des noms lisibles et 
mystérieux…, comme surgis d’un tombeau pour s’envoler vers la lumière ? Ils se déploient sur les 
couleurs de l’ arc-en ciel, symbole fort de l’alliance de paix et de vie que Dieu lui-même décidé 
d’établir avec sa toute sa création et toutes ses créatures…  

 
L’Espérance de Pâques , des Noms, nos noms, comme relevés du tombeau pour devenir noms de 
Lumière. Et les voici qui prennent leur envol pour chanter la vie nouvelle, toujours nouvelle… que 
c’est beau !  
 
Ce thème du nom, nous le retrouvons qui se déploie dans les textes bibliques, de diverses manières.  
 
Selon Esaïe, Dieu nous appelle par notre nom.  
 
Or, notre nom, c’est notre identité, une identité que nous commençons par recevoir de nos parents. 
En effet, notre nom exprime les rêves et les espérances de ceux qui l’ont choisi. Ce n’est jamais un 
hasard si je m’appelle Paul ou Dominique, ou Sara, ou Kevin… ceux qui ont accuelli ma vie l’ont 
décidé par admiration pour quelqu’un, membre de la famille ou personnage célèbre, ou parce que ce 
nom évoquait pour eux un endroit qu’ils aimaient, ou alors pour la belle sonorité qu’ils se réjouissaient 
de prononcer, ou pour le sens éthymologique qui leur parlait…  
Dans mon nom sont inscrits ces rêves des autres pour moi qui auront une part d’ influence sur ma 
personne en devenir, comme des possibles de mon avenir, des potentiels de ma personne en 
devenir…  
 
Et puis, ce nom que j’ai reçu, pétri des attentes à mon égard, je vais l’entendre, je vais l’habiter, lui 
donner des couleurs, mes couleur, des saveurs,  mes saveurs… mon nom va se mettre à refléter 
mon identité , unique et personnelle, forgée au cours de ma vie.  
Et peut-être d’ailleurs qu’un jour, plus tard, des gens qui m’aiment bien vont appeler leur enfant de 
mon nom en pensant à moi, en ayant envie que leur petit me ressemble…  
 
Les récits bibliques abondent d’histoires où le nom donné évoque une circonstance de naissance, un 
vécu des parents, un espoir, une attente, ou une mission… Ismaël  ( Dieu entend) car Dieu avait vu la 
détresse de sa mère Agar,  Isaac (rire) né de parents si vieux que cela les a bien fait rire - de doute et 
de joie ; Moïse (hors de l’eau) tiré des eaux, Samuel (Dieu entend) car Dieu avait entendu la 
supplication d’Anne, sa mère, tellement triste d’être stérile ; Jean (Dieu fait grâce) car Jean 
annoncerait la venu du Messie la grâce,  ou Jésus ( Dieu sauve)- tout le programme de sa venu 
parmi nous … Oui, Les noms ont l’ épaisseur des rêves et du vécu.  
 
Affirmer, à la suite du prophète Esaïe, que Dieu nous appelle par notre nom, n’est pas anodin. C’est 
croire que Dieu connaît et reconnaît notre identité , ce noyau de notre personne reçue et construite ; 
c’est avoir confiance qu’il connaît notre personnalité, tissée des milles fils des relations humaines, qui 
va se développer et évoluer  au gré du parcours de vie. C’est être sûr qu’il y accorde de l’importance !  



Au baptême, cet appel par le nom est tellement important – comme une marque de l’amour de Dieu 
pour chaque personne humaine, avant même qu’elle ait joué sa vie, avant qu’elle n’ait rien prouvé de 
ses mérites, de ses réussites…  
 
Dans le récit de la Résurrection, quand Marie vient au tombeau, c’est quand l’homme qu’enne pense 
être le jardinier l’appelle par son nom, Marie, qu’elle reconnaît le Ressuscité. Inflexion de la voix ? 
Attitude de confiance ? Relation privilégiée ? Dans son nom tout est dit e la relation tissée entre eux, 
et c’est à l’appel de son nom que les yeux de Marie s’ouvrent et qu’elle reconnaît le Christ…  
 
Si Dieu nous appelle par notre nom, c’est un gage d’amour envers notre personne unique. Mais la 
réflexion biblique ne s’arrête pas là. On y trouve à plusieurs reprises la promesse d’un nom nouveau.   
 
Plusieurs récits bibliques racontent que Dieu - ou le Christ - octroie un nom nouveau à tel ou tel 
croyant – et ce changement de nom marque une transformation : le nom nouveau permet le 
déploiement d’un élan tout neuf, d’une nouvelle orientation dans une trajectoire de vie, d’une nouvelle 
identité.  
 
Abram (père élevé) qui devient Abraham (père d‘une mutitude), Saraï (ma princesse) qui devient 
Sara (princesse qui n‘appartient plus à quelqu’un d’autre, mais rendue à elle-même) , Jacob ( qui 
devient Isarël (que Dieu soit fort),  Ben-oni (fils du malheur, nommé ainsi par sa mère Rachel qui 
meurt en le mettant au monde) et qui devient Benjamin (fils du bonheur, car son père refuse que son 
dernier-né soit enfermé dans le chagrin… ) Jérusalem la rejetée qui devient Jérusalem l’épousée, 
Simon qui devient Pierre (sur qui on bâtit l’Eglise), Saul qui devient Paul.  
 
Car ce Dieu qui appelle les humains par leur nom n’a de cesse de les libérer de leurs entraves pour 
les ouvrir à la vie et leur confier la mission de porter la bonne nouvelle autour d’eux…  
Alors, même si peu de nous ont changé de nom, l’ appel à la libération vers la vie qui revient 
constamment dans la Bible résonne pour nous aussi ! Car Dieu, n’a de cesse que nos vie soient 
pleines et amples, et fécondes…  
 
Dans plusieurs textes bibliques, cette image du nom nouveau prend encore une autre dimension, 
celle du renouveau dans  l’éternité - ( cf 3ème lecture).  Pour donner courage aux chrétiens de 
Parme, menacés de persécutions, la promesse leur est faite d’une pierre blanche avec un nom 
nouveau mystérieux gravé dessus… et c’est un Nom de Lumière , car le blanc de la pierre reçoit 
toutes les couleurs et les réverbère, les tranfigure, pour les rendre rayonnantes, belles et éclatantes…  
 
Voilà une manière poétique d’affirmer cette identité nouvelle que Dieu donne à ceux qu’il aime… 
C’est une image précieuse, car - et nous ne le savons que trop - nos personnes et nos vies ne 
développent pas toujours notre identité au maximum de notre potentiel, au plus haut de notre 
vocation, au meilleur des possibles. Nous nous nous heurtons à nos limites, nous subissons des 
échecs, nous sommes en proie au découragement, freinés par des obstacles, en nous et en dehors 
de nous. Nous sommes pris dans nos moults contradictions, nos insuffisances de toutes sortes… et 
puis, combien souvent la vie nous coupe les ailes ! 
 
Or, Ce Dieu qui nous appelle par notre nom et nous connaît ne s’arrête pas à nos manques, à nos 
blessures, à nos erreurs, aux obstacles qui bloquent le potentiel de notre identité… mais il nous fait  
cette promesse : il va nous donner un nom nouveau – un nom de Lumière – pour l‘éternité. Et si cette 
identité renouvelée garde une part de mystère -  puisque ce nom n’est pas connu – elle sera, c’est 
sûr, lumineuse, claire et belle.  

 
Il y a vraiment de quoi affermir notre confiance, apaiser nos angoisse, éclairer notre route.  
Oui, Dieu nous appelle par notre nom. Non, Dieu nous ne nous oubliera jamais. Oui, il a préparé pour 
nous un nom de Lumière, jusque dans la Vie éternelle… et ce nom nouveau est celui de la 
Résurrection !! 

 
 Alors, chers amis, durant la musique qui suit la prédication, ou quand vous viendrez communier,  

venez inscrire votre nom sur le tableau, votre nom par lequel Dieu vous appelle, et qui devient par sa 
grâce nom de Lumière…                    

        Daphné Reymond 


